
SIDI ALI EL MEKKI

Examiné sur la carte, on peut s’imaginer qu’il s’agit d’un mara­
bout comme un autre, comme il en est tant au Maghreb. Vu de la 
grande plage située à sept kilomètres à l’est de Porto-Farina, on 
n en a encore aucune idée; il faut faire 5 ou 600 mètres supplémen­
taires et monter de 50 mètres pour que l ’intérêt et la curiosité s’al­
lument et qu’on commence à se dire que Sidi Ali el Mekki est uni­
que en son genre.

L ensemble des constructions édifiées devont les grottes
(Phot. J .-L. COMBÈS)

Le site est étonnant et grandiose; on dirait un couvent forteresse 
comme celui qui veille au Cap St-Vincent, à la pointe sud du Por­
tugal. Et qui sait s’il n’a pas ainsi joué le rôle de vigie surveillant 
l’entrée de la lagune de Porto-Farina ? A cinquante mètres d’alti­
tude, on voit loin sur la mer. Et comme il s’y trouvait une série de 
belles et longues grottes, l’habitat était tout trouvé. Le calcaire, 
truffé d’huîtres et de bellemnites., est tendre à cet endroit et le sol 
des grottes a été facilement creusé pour y faire des citernes; citer-
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Façade du tombeau du saint
(Phot. Lucy P ISA N I)
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Les « Impluvia » au-dessus des constructions
(Pho t. J.-L. COMBÈS)
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nés où s’assemblent les eaux que r e r . 
via faits des dalles calcaires, toits de la erottp nr'S eta£es d’imPlu- 
de puisage sont bordés de margelles en tout ‘ u fS trous
celles de la grande mosquée de Kairouan POInt semblables à

Le saint étant l ’objet d’une pieuse vénéra+inn u  f  j  .■
édifier les bâtiments imposants qui ferment "i - f° ndatl°n a pument la série des grottes.

Les fideles viennent en « zerda » à ,
nous assure que nombreux parmi eux s o n t IoTtv mo<3(3adem 
lékites que kharedjites. De grandes salles w L ? J8;rbiens’ tant "va­
leur servent de cuisine et les pentes sont noircies de fumée 
jonchées d’os de poulets. ’ leurs ouvertures,

Le Cofé du Eonheur » dans la grotte c- r.
Rachid . .

| W ».. J .-L . COMBÉSI » « - » ,  T L r X t  . . i . ,  ,
(Phot. Lucy PISANI)

Le plan et les photographies publiées ci «. , 
sition de l ’ensemble. Sur le tombeau d’u ,donnent la dispo- 
crétois Mohamed Lamine, est une inspnW;11 ancien moqqadem, le 
de l ’hégire. inscription votive datée de 1247

Le moqqadem actuel, Si Rachid, est fort am,, n 
pagnons ont les cheveux blonds et les venv ki f nt et ses com' 
contre si fréquemment à Porto-Far ina 6US a' rs Qu’on ren'

Le lieu le plus mystérieux n'est pas. comme on pourrai, m i K .
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la grande salle où est le tombeau de Sidi Ali el Mekki, mais une 
petite grotte située à l ’ouest de l ’ensemble, où se trouve un trou 
creusé dans le rocher et dont les fidèles frappent le fond avec un 
morceau de bois « pour appeler le saint ». Celui-là serait un Sidi 
Abdeiqader et son intercession serait souveraine en cas de maladie 
d’yeux.

P.-H. LE MIRE.


